
LA COXTCTJRRX2TCSIl félicite, en terminau*, la légis 
Iature des démarches qu’elle a laites 
pour s’assurer la propriété de tout 
le terrain avoisinant les chutes 
Niagara.

Bureaux d'informations
Ne serait-il pas en notre pouvoir 

d’établir dans les principaux centres 
canadiens-français des bureaux 
d’informations pour aider les émi 
grams canadiers à surmonter les 
difficultés qu’ils n’éprouvent que 
trop souvent, à se procurer des 
occupations conformes à leurs ap­
titudes.

LE CANADA
------ EST T,A------R

VUS DU COMMERCE 
3,000

H

Ottawa et Hull, 26 Mars 1886

NOS FKÈRES DES ETATS
ESTIMÉS PUBLICS

La seizième convention de tous 
les Canadiens Français des Etats- 
Unis se tiendra, cette année, à Rut 
land, Vt, les 22 et 23 de juin pro­
chain. Cette convention sera for­
mée de i journalistes canadiens- 
français, des membres du clergé 
catholiques et des délégués de tîn­
tes les paroisses et associations ca­
nadiennes des Etats Unis.

Voici les sujets qui y seront dis­
cutés :

Liberté de culte
Va que la constitution améri­

caine accorde à tous les habitants 
de notre République le droit de 
servir Dieu selon le diclameu de 
sa conscience et considérant que 
cette faveur est refusée aux dé te 
nus des maisons de réforme de l’île 
Randail, N. Y.v-4e Verge nues, Vt., 
etc., etc., ne sera.tld pas de l’intérêt 
des Canadiens-Fraqçais des Etats- 
Unis réunis en convention à Rut­
land, Vt., d’aviser aux moyens les 
plus adaptés à ob'enir pour nos 
concitoyens catholiques romains 
la plus entière liberté de c ms 
cience durant le temps de leur dé­
tention ?

Nos compatriotes des Etats Unis 
ont déjà retiré des avantages sensi­
bles de ces conventions qu’ils tien 
nent annuellement. Elles leur 
ofirent l’opportunité de se connaî­
tre, de se cornp er, d’apprécier 
leurs forces et de s’unir pour le 
bien commun. Ils en retireront 
de meilleurs fruits encore dans 
l’avenir.

KLes estimes au compte du Fonds 
Consolidé s’élèvent à $33,124,000. 
Pour 1885-82 les mêmes estimés 
étaient de deux millions plus con 
sidérabîes. On a retranché de forts 
montants sur les dépenses de la 
législation, de l’immigration, etc.

Les estimés au compte du capital 
sont de $5,418,000 : ils étaient de 
douze millions, l’an dernier.

En somme, les estimés pour 
1886 87 sont de près de neuf mil­
lions moindres que ceux de 1885-86.
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A vendre en Mars et Avril
plus grand assortiment, les meil­
leurs patrons, et le meilleur 

marche d’Ottawa.

)(Question Scolaire
Ne devons nous pas maintenir, 

mê ne au prix de tous sacrifices, 
des écoles catholiques et françai 
ses? L’usage delà langue de nos 
mcêtres n’est-il pas considéré com 
me la colonne sur laquelle repose 
la stabilité de l’édifice de notre na­
tionalité, l’égide protectrice de la 
religion des Canadiens Français?

Naturalisation
Tout en préservant religieuse 

ment la langue française et notre 
esprit national, ne devons nous pas 
à nous-mêmes, à notre famille, à 
notre race, à notre pays d'adoption, 
de nous unir sans nous y assimiler 
à un corps américain par le moyen 
de la naturalisation ? Pour donner 
une réfutation pratique à ceux qui, 
par un zèle mal placé pour leurs 
théories d’économie politique, in­
sultent nôtre race, ne serait il pas 
de notre devoir de contribuer au 
développement de la prospérité 
matérielle d'* notre nation par i’ac 
quisition d’une demeure perma­
nente.

LeLEGISLATURE D’ONTARIO

La session de la législature d'On 
tario s’es! termine e hier. Elle a été 
courte et peu importante : pas de 
débats passionnés ; discussions sur 
affaires légales, municipales, etc 
Les questions qui ont fait le sujet 
des luttes politiques aux élections 
ont été épuisés aux sessions anté 
rieures.

Près de deux cents projets de loi 
ont été présentés.

Un souvenir qui restera de cette 
session est celui de la position prise 
par le gouvernement de M. Mowat 
au sujet du mouvement Riel dans 
la province de Québec. M. Mowat 
et ses amis ont voulu faire plus 
que leurs alliés d’Ottawa : ils ont 
voté en masse contre une motion 
de M. White déclarant que “ la loi 
avait été maintenue et les rebelles 
justement punis.” A cette occasion, 
le commissaire des travaux publics 
compara Riel à Sir George Cartier 
et suggéra de lui élever un monu­
ment.

Cependant, la motion de M- 
White parait avoir été rejetée spé 
cialement sur le principe que les 
législatures provinciales n'ont pas 
à intervenir dans les questions fé 
dérales, principe qu’il faut admettre.

En prorogeant la législature 
d’Ontario, Son Honneur le lieute 
nant-gouverneur Robinson a expri 
mé le plaisir avec lequel il a sanc­
tionné plusieurs lois passées à cette 
session. Son discours touche aux 
points suivants.

La loi concernant l’agriculture et 
les arts, qui nomme un bureau d’a­
viseurs pour la gestion de l’école 
d’agriculture, et favorise la coloni­
sation du distret de la rivière des 
Pluies, est de nature à porter d’ex­
cellents fruits.

Les pouvoirs plus amples accor­
dés aux municipalités pour proté­
ger la s- .té publique étaient néces­
saire' . sont à l’avantage des popu­
lar .9.

al approuve les dispositions de la 
loi qui rend le Dation responsable 
des dommages causés à ses ou­
vriers par sa negligence ou faute; les 
amendements faits à l’a-te du cens 
électoral, qui facilitent l’exercice du 
suffrage populaire ; les amende­
ments à la loi des licences, qui res­
treignent davantage la vente incon­
sidérée des boissons enivrantes.

11 est heureux que la législature 
se soit occupée de promouvoir les 
écoles d’art, dont les résultats pour 
l’éducation du peu nie en cette pro­
vince sont grandement appréciés.
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k VI.VS DE 50 EUSSESAVISCHEMINS DE FER DU GOU­
VERNEMENT De Nouvelles et Jolies Marchandises, que no as avons Im portées 

directement de FKANCK, D'ANGLETERRE et des ETATs-BNIS.
Termes i COMPTANT.

Des soumissions seront rtçnes par le Oé- 
i artpmt-nt du Revenu de l’Intérieur iaequ’à 
Lundi, 12 Avril prochain des personnes 
qui désirent louer !•* p ivilège de lx t tC- 
verse sur Is Rivière Ottawa entre le village 
de New Edinburgh, da is la Province d’ 
tario. et le vi lage d«- Waterloo ou pomte 
Gatin-au, dans la Province de Qui bec. 
coi furmémenr aux termes et sous les cou­
drions mentionnés dans les Règlement, 
cop'es desquels on peut se procurer au Dé­
partement du Heveuu de V ln érieu ,Ottaw-t.

Chaque soumission doit ét blir le mon­
tant que le sou issionnaire veut payer an­
nuel ement pour le pr vilége en que tion. 
lequel montant sera payable d’avance, les 
te m-e du louage étant pour quatre ans et 
onze mois, à paitir du er Mai 1886 

Chaque soumission doit être ccompa- 
gnée d’un chèque marqué ' bon” sur une 
des banques incorporées faisant affaires à 
Ottf-wa, pour moitié du montant de 
misai jd par année Ce montant ser 
dité < omme acompte sur le loyer de 1, 
mière année au ca d’accept <tion de a 
soum ssion, et 'ovs les autres chèques seront 
remis excep 6 dans le cas de retraits, 
quels cas aucune remise ne sera faite.

Toutes communications doivent être 
adressée< » u soussigné et endossées sur 
l’envt loppe boumission pour la traverse 
de New Edinburgh

Par ordre,
WM. HIMSWORTH, 

Secrétaire, 
u de V Intérieur, 
ra 1886.

Les chemins de fer du gouver­
nement en opération sont les sui 
vants :

nfl 1
Milles

^Intercolonial et ses embran
ch -ments...................................

Eastern Extension.......................
Embranchement Windsor.....
Ile du Prince-Edouard............

1a M1861
80
32Sociétés de Tempérance

Quels sont les a van tag s reli­
gieux, sociaux, matériels des so­
ciétés canadiennes-françaises de 
tempérance, dont les membres se­
raient unis entre eux par le lien de 
la prière et de la bienfaisance mu­
tuelle ?
Sociétés Nationales de Bienfaisance
Considérant que les Canadiens 

Français immigrés ont une mission 
providentielle à accomplir 
Etats Unis, c’est-à d're la propaga­
tion de la Foi Catholique, par l’a 
postolat de la langue française, ne 
serait-il pas de la plus haute impor­
tance que ces sociétés fussent de la 
plus intimement unies aux autori 
lés ecclésiastiques afin de travailler 
avec plus d’efficacité à l’avance 
ment religieux des membres ; et 
liées entre elles par un cei tain 
pacte de fédération nationale, pour 
s’entr’aider dans l’œuvre de notre 
élévation sociale et de notre bien 
être matériel ? Ne serait-il pas pra 
ticable de for.ner-.des aggloméra 
tions de sociétés et de les ériger 
légalement en compagnies d’assu­
rance mutuelle, afin que par ce 
moyen nous puissions soustraire 
uos compatriotes chancelants dans 
la Foi aux tentations que leur of­
frent les sociétés secrètes.

La Presse
Vu la puissance presque illimitée 

de la presse et l’infiueuce bienfai­
sante que la presse canadienne- 
française, surtout, exerce sur nos 
destinées nationales, n’est-il pas de 
notre intérêt d'aviser aux moyens 
d’uuir par les liens d’une même 
fraternité, et d’un intérêt commun 
les journaux canadiens-français des 
Etats-Unis et du Canada ?

Question Riel *

Que pensent les Canadiens des 
Etats Unis et leurs délégués ici pré­
sents au sujet de l’exécution de 
Régina?

La Convention approuve-t elle 
l’idée déjà émise d’ouvrir une sous­
cription pour élever un monument 
dédié à la mémoire de lxouis D. 
Riel ? En cas de décision affirma- 
nvi, quels sont ses plans ?

212 J. B. ARIALi
Peintre Décorateur et Taplsss' /ü. I EZ1MTotal

Les recettes de Ces différentes 
voies ferrées ont été de $2.624,243 
et les dépenses de $2,749,610. 
saut un découvert de $125,468.

Le coût total de ^Intercolonial et 
de son équipement, au 30 juin 
1884, était de $42,577,316, et les dé­
penses imputables au capital ont 
été de $1,050,278, soit en tout $43, 
626,574

Les recettes brutes de cette voie, 
eu 1885, comparées à celles de 
l'annee précédente, accusent une 
augmentation de $14,506. Un a 
transporté 970,069 tonnes de mar­
chandises et le nombre des passa­
gers a été de 914,782.

Le transport du charbon des 
mines de la Nouvelle Ecosse dans 
les provinces de l’ouest continue 
d’augmenter rapidement, et les 
gérants des différentes mines de­
mandent de nouveaux wagons 
tous les jours.

Dans la première année où l’In 
tercolonial fut mis en opération, 
c’est à-dire en 1876-77, les recettes 
ont été de $1.154,445 ; le nombre 
de tonnes du fret, 421,327, et celui 
des passagers, de 613,428.

Les recettes de cette voie eu 1885 
ont été de 130 pour cent plus éle­
vées qu’en 1876-77 ; le fret a aug­
menté de 105 pour cent, et le nom­
bre des voyageurs s’e»t accru de 50 
pour cent. La voie est maintenant 
dans un excellent état.

L’année dernière, les recettes de 
l’Easteru Extension se sont élevés î 
$73,0j0, et les dépenses, à $78,273.

Le revenu du chemin de fer de 
Vile du Prince Edouard a réalisé 
la somme de $211,207 ; les dépen 
ses ont atteint le chifire de $158,- 
588 donnant par conséquent un 
excédent de $52,619 de recettes sur 
les dépenses. Les recettes brutes 
de l’année accusent une augmen 
tation de $14,084 sur celles de l’an 
née précédente, et les dépenses 
brutes, une diminution de $25,221 
comparées à celles de 1384.

La situation des chemins de fer 
du gouvernement est satisfaisante 
et s’émêliore constamment.
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VIENT DE RECEVOIR-zflagasin d’Epieericsz-
PAR EXCELLENCE.
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ROULEAUX DE TAPISSERIES
------------ >o(------------

Le so isrigné informe le pub ic en géné­
ral qu’il vient de faire de

Grandes Ameliorations

do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La venu» f-st faite à 16 
meilleur maichô qu<> partout ailleurs.

—AUSSI—

POUR CENT

aux
A son établissement, au TOILES POUR CHASSIS

^--------no i7a DK

TOUTE CO R.Département du Rnven 
Ottawa, 18 Ma Coin des rues Dalhousle et Water.

Mon stock d'épiceries est maintenant des
Pins complet# et des mieux 

Assorti#.
Vous trouverez à ce magasin tous les 

Sirops Calmants et Médecines Patentées 
des meilleu rs maisons de l’Europe, Mont-1 
réal et des Etats-Unis 

Mes dépenses d’administration sont très 
minimes, conséquemment les effets son» 
vendus à

M. A RIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.à*) £3

«

J. L. I L. L. fiAVIS
AVOCAT 

124 Eue PRINUIFALB, Hull

43 Rue MV RRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

reçues par le Dé 
parlement du Revenu de I'Iutérieur jusqu’à 
lundi, 12 Avril prochain, des personnes qui 
désirent louer le privilège de uaverse sur 
la Rivière Ottawa entre la Cité d’Ot awa, 
dans la Pravince d'untario, et. la Cité de 

ull, dans la Province de Québec, confor- 
ément aux te mes et s-j - les conditions 
entionnés dans les Règlements, copies 

Départe-

Des soumissions seront

20 POUR CENT
V&TMeilleur marché qu'ailleurs"^l

TT* V-SZIITA,
172 rue Dalhousle, Ottawa.

u

DIPimiKRINRdesquels on peut se proc rer au uep&i 
ment :u Revenu de l’Intérieur, Ottawa. 

Chaque eoumi tion doit établir le mon- 
t que le soumissionnaire >eut payer an- 
Uement pour le privilège en question, 

lequel montant sera payable d’avance, les 
termes du louage étant pour quatre ans et 
onze mois, à partir du 1er Mai 1886.

Cha me soumission doit être accompa­
gnée d’un chèque marque “bon” sur une 
des banques incorporées faisant affaires à 
Ottawa, pour moitié du momani de la 
soumission par année. Ce montant sera 
crédité comme acompte sur le loyer de la 
première année au cas d’acceptation de la 
soumission, et tous les autres cnèqu s seront 
remis excepté dans le cas de retraits, aux­
quels cas aucune remise ne sera faite 

Toutes communications doivent être 
adressées au soussigné et endossée# sur 
l’enveloppe “ Soumission pour la traverse 
d’Ottawa et Bull.”

ANTI-DIPEHTIIERIIQUKAvis aux Hôteliers
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la 

somption ou à sa première période, le 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes

mOUTKS persanes ayant l’intention JL d’obtenir license soit pour hôtel ou 
m igisin de liqueurs pour l’année pro­
chaine, sont par ia pré-enle notifié# que 
les applications pour viles lic**nc s doi­
vent être dé osées au bureau de l'inspec­
te r, le ou avant le 1er Avril prochain.

Aucune a plication ne sera prise en 
considération après cette date.

On peut se procurer des formules d’ap- 
pl cations en s’adressant au bureau de 
l’Inspecteur, à l’Hôtel-de-Ville.

Heures de bareau : De 10 à 12 a.m.. et 
de 2 à 4 p.m., tous les jours de travail.

JOHN O REILLY,
Inspecteur de Licences.

U MI’UTHKItlE VAIVCLE
Aux ravages de cette maladie terriolé 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais lailli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notable* 
et dignes de foi attestent l’eiticacite vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

il

Par ordre,
WM. HIMSWORTH, 

Secrétaire.
Département du Revenu de VIntérieur, 
______ Ottawa, 18 Mars 1886.__________ DR N. LACERTE,

LEVIS. F. Q.
Ottawa, 18 mars 1886.

Sirop des En/ault du Dr Godtrre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ta bouteille. En vente chez G. U 
Oscier et H. F. MacCarty, Ottawa

A LOUER P-iix : 60 cts. la bouteille. En vente ehea 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZUn magnifique logement, au No. 88 rue 
Gathcart. Possession immédiate.

Pour ii.formations s’adresser an No. !»2. 
rue Gathcart.

ELZEAH ALARME,
71 Rue Bolton, Ottaw

jnillle88 4
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LE CANADA Première Insertion, per ligne -Wi.ie
Ton# lee loure............
Trois fois par semaine.
Une fois la semaine...

©.•flUiQ

Poor quatre m l.M

Avis de Naieaanoe. Mariage "a 
Déeèe....................................Edition Hebdomadaire

Peur l'année. . ti.ee JOURNAL QUOTIDIEN: Pour les annonces à longe 
conditions spéciales.Payable d’avanoe.

IA SOCIÉTÉ IIK PUBLICITÉ, Propriété*“RELIGION ET PATRIE"Bureau : 524 Bue Sussex
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